
 

 

 JE M’APPROCHE 
 

« Demandez ce que vous voudrez et cela vous sera accordé » (Jean 15.7). Qui n’aimerait pas 
empocher tout de suite cette promesse ? Mais quoi, comment et surtout à quelle condition  ? 
Car une promesse telle, sans conditions, est un traquenard ou une arnaque. 

Deux « SI » précèdent la promesse : un, explicite, renvoi à une personne ; l’autre, implicite, ren-
voi à un enseignement ; les deux sont liés à la notion de demeurer et porter du fruit. Les 
choses semblent se compliquer, surtout que, selon Paul (Rom 8.26) nous ne savons même pas 
demander à Dieu comme il le faut ! 

Question  
brise-glace : 
Dieu est parfois vu 
comme un automate. 
On jette une pièce et 
la machine nous dé-
livre une réponse. 
Pourquoi nous ne pou-
vons pas prier ainsi ? 
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 J’OBSERVE 
 

En Jean 15, avant d’arriver à « demande et tu recevras », il est dit 9x demeurer en Christ, 6x 
porter du fruit et 2x être émondés pour en porter davantage. Voilà qui est clair, en Christ 
nous portons du fruit, pourtant, ce n’est pas quelque chose d’automatique (v2), dans ces cas, 
le Père doit intervenir pour couper les sarments qui ne produisent pas mais qui ne sont pas 
moins attachés au cep !  Dans Jean 15, les fruits que les disciples « portent » sont mitigés. 
Les paroles de Jésus sont une mise en garde. Seront-ils émondés ou coupés du cep ? 

• Comment est-ce possible que des personnes puissent être attachées à Jésus et ne pas 
porter des fruits ? 

• Comment comprendre que Jésus introduise ici la promesse : « demandez et 
vous recevrez » ? 

Vu le contexte de Jean 15, pensez-vous qu’il voulait donner une orientation précise à 
sa promesse ?  

En Romains 8, il est aussi question de demeurer en Christ, de marcher selon l’Esprit et lui 
permettre de vivre en nous, de nous guider, de changer nos affections et nos désirs pour re-
cevoir et conserver la vie même après la mort. Il est aussi question de souffrances tout en 
étant en Christ (cf. avec « être émondés »), mais aussi l’assurance de demeurer en lui. Là 
aussi, il est question de prière, de requête : « priez et vous recevrez », mais aussi une mise en 
garde : nous sommes incapables de demander quelque chose à Dieu correctement. 

• Comment concilier la promesse de Jean 15 et l’affirmation de 8 ? 

 J’ADHERE 
 

Sans l’ombre d’un doute, la seule réponse possible est : l’Esprit Saint. Voilà le seul qui 
puisse unir la réalité divine et celle humaine ! C’est lui qui nous aide à demander, non selon 
nos désirs mais selon la volonté de Dieu. 

Pensez à quelque chose qui vous tient à cœur et dont vous faites déjà un sujet de prière. 
Dans quel sens votre demande, humaine, pourrait s’aligner à la volonté divine ? Dans quel 
but pensez-vous que l’Esprit s’efforce à le réaliser ? 

C’est le Saint Esprit qui nous aide à demeurer en Christ et qui nous permet de porter les 
fruits de cette communion ; c’est lui qui nous aide à nous adresser au Père de la meilleure 
manière et qui nous accorde, par amour et pour la gloire de Dieu, ce qui nous aidera dans 
notre croissance jusqu’à « devenir semblables à l’image de son Fils. ». Qu’est-ce que, en tant 
que groupe, vous pourriez demander à Dieu et qui vous aide à expérimenter la fidélité de la 
Parole par la prière et qui vous permette de demeurer en Christ et glorifier Dieu ?  

 JE PRIE 
 

« Seigneur, que ma requête principale puisse être celle de rester attaché à toi. Que 

tu puisses, malgré la souffrance et les défis de la vie  et pour ta gloire, produire en 
moi les fruits qui marquent le pas d’une transformation à l’image de ton Fils.  


